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QUESTIONS POUR LANCER ET/OU PROLONGER LA RÉFLEXION 
 

L’action, la revendication et la lutte sont-ils réservés aux jeunes ?  

Quel rôle les aînés ont-ils à jouer dans les grands combats sociétaux ? 

  

À la veille d’entamer un nouveau plan quinquennal, il 
est important de réfléchir à ce qui fait la spécificité 
d’un mouvement social d’aînés : faut-il abandonner 
les combats contre les injustices ? Aujourd’hui, de 
nouvelles formes d’inégalités viennent s’ajouter aux 
anciennes, l’heure est à la solidarité et à l’action et 
cet Énéo Focus propose un argumentaire allant dans 

ce sens.  

De l'entraide à la solidarité: quel mouvement pour 
demain ? 
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De l'entraide à la solidarité: quel mouvement pour demain ? 

 

 
Aujourd'hui, rares sont ceux parmi nous qui ne sont pas sensibles à l'entraide. C'est une réalité très 

concrète à laquelle nous sommes sensibles en raison de notre culture, de nos émotions et de l'attention 

aux autres, indispensables au vivre en commun. L'entraide est le visage chaleureux de notre action sociale. 

Profondément ancrée au sein de notre culture, elle a presque toujours déclenché notre besoin de nous 

engager. Elle est, au plein sens du terme, la Fraternité. 

 

Le besoin d'entraide nait souvent d'une rencontre, d'une expérience ou d'un choc émotionnel.  

Ainsi la photo du petit Aylan rejeté par la mer sur une plage turque nous a 

tous touchés et a donné une image forte et concrète du drame des migrants. 

Cette photo a suscité en chacun d'entre nous le besoin de “faire quelque 

chose” pour ces malheureux chassés de leur pays par la guerre civile. Ainsi, 

chaque jour, la découverte autour de nous de la misère, de la faiblesse, de 

l'abandon et de la solitude  déclenche un élan de fraternité et des gestes 

d'entraide. C'est important, et les actions chaudes et fraternelles qui en 

découlent sont une réponse indispensable aux malheurs de nos semblables. 

L'entraide c'est la charité, une vertu théologale qui aide à rendre notre monde 

« moins pire » et les personnes moins isolées. 

 

Mais l'entraide si nécessaire soit elle, est-elle suffisante ? Je ne le crois pas. L'entraide ne s'interroge pas 

sur les causes profondes de la misère, sur les déséquilibres de la société ni sur la remise en cause des 

injustices sociales. Elle est au sens le plus noble du terme un palliatif, un secours aux autres, mais n'a pas 

vocation à changer la société. L'ambiguïté de l'entraide est qu'elle coexiste avec l'injustice. Elle est un 

pansement, mais n'a pas la volonté de guérir. La société anglo-saxonne fait de l'entraide un accessoire 

compatible avec le maintien d'inégalités de plus en plus grandes. Elle donne ainsi bonne conscience à une 

société de plus en plus injuste 1. 

 

 

Aller au-delà de l’entraide 

 

Nous ne pouvons pas nous contenter de l'entraide. Énéo est un mouvement social et sa raison d'être est de 

contribuer à la modification de la société. Pour nous la justice sociale reste un idéal à construire et à 

atteindre par des actions concrètes. Plus que jamais la devise du Cardinal Cardijn “Voir, juger, agir” doit 

être le fondement de notre démarche : 

 

Nous devons VOIR le développement des inégalités, l'individualisme et l'égoïsme, le durcissement d'une 

société de plus en plus étrangère aux pauvres, aux faibles et aux étrangers. Et aussi l'affaiblissement des 

mécanismes légaux de réduction des inégalités comme la sécurité sociale. 

 

Nous devons JUGER cette dérive de notre société et les graves reculs qu'elle entraine en détruisant les 

conquêtes sociales. 

 

Nous devons AGIR, dénoncer cette société égoïste, démontrer qu'une autre société est possible, militer et 

sensibiliser nos membres et au-delà de nos membres en faisant des propositions concrètes et novatrices. 

 

C'est pour cela que nous sommes un mouvement social. L'essence même de notre démarche est de faire 

entendre notre voix à travers une démarche collective qui prend certes en compte la spécificité des 

besoins des seniors, mais qui s'inscrit aussi dans une analyse plus large de la société. 

                                                 
1 Pour plus de développement sur le rapport entre solidarité et entraide, voir notre Énéo Focus « La 
solidarité, pour qui, pour quoi ? » de 2016 sur le site : www.eneo.be. 



  

  
 

- 3 

Source : http://www.reconnexions.net 

 

Dépasser les objections et passer à l’action 

 

Des objections sont souvent faites à l’action sociale de notre mouvement : 

 

 Nous devons nous préoccuper de nos problèmes (pensions, soins de santé, place des aînés) et pas 

de ceux des générations qui nous suivent. 

 Nous avons fait notre part du travail. Nous sommes fatigués, laissons aux plus jeunes le soin de 

prendre le relais et de construire une société plus juste. À chaque génération ses problèmes et ses 

luttes. 

 Énéo a de multiples activités sportives et culturelles qui attirent et comblent nos membres. Ne les 

embêtons pas avec ces problèmes difficiles, nous les ferions fuir. 

 L'énergie consacrée aux luttes sociales est trop importante et inutile. De toute façon, on ne nous 

écoute pas. 

 Les corps intermédiaires comme les syndicats et les mutuelles ont vocation naturelle à porter ces 

problèmes. Faisons leur confiance. 

 La situation n'est pas si grave. Pas de défaitisme. On ne vit pas si mal et de toute façon la 

Belgique reste une terre de cocagne. 

 

Si je peux entendre ces arguments, ils ne me convainquent pas. Certes l’une de nos tâches importantes 

est de veiller à la défense des intérêts des seniors. Chaque jour Énéo se préoccupe des pensions, de 

l’accès des aînés aux soins de santé, de l'avenir de l’autonomie et de la place des seniors au sein de la cité 

via les Conseils consultatifs des aînés et l'aménagement du territoire. C'est l’une des raisons d'être du 

mouvement. Mais en aucun cas nous ne devons pratiquer un enfermement générationnel : toute la société 

nous intéresse et son évolution nous interpelle. 

 

 

Ne pas renoncer et persévérer… 

 
Il est vrai également que les jeunes générations doivent se mobiliser et lutter pour la défense d'un modèle 

social plus juste. Mais renoncer à nous battre pour une société plus juste parce que nous sommes des 

seniors serait une grave erreur. Nous avons en effet une certaine expérience et portons une mémoire du 

passé. Notre expertise de la société des Trente Glorieuses et de la dégradation du modèle social rhénan 

est un atout important.  L'âge nous a rendus plus sages sans doute, mais n'a pas tué notre espérance en un 

monde meilleur. La solidarité intergénérationnelle que nous pouvons pratiquer est un formidable atout 

que nous devons exploiter. Il n'est pas temps d'abandonner la lutte. 

 

Énéo ne doit en aucun cas renoncer à sa vocation d'organiser le 

vivre ensemble des seniors et les sortir de l'isolement. Nous 

sommes fiers des activités sportives et culturelles, des voyages, 

de tout ce qui concourt à vivre heureux et épanoui aux troisième 

et quatrième âges. Ce serait une grave erreur de mépriser ce 

volet essentiel de nos activités. Et, dans notre mouvement, ce 

n'est pas la contrainte qui modifiera les comportements. Il n'en 

reste pas moins que l'éveil des consciences, la sensibilité au 

monde et l'éducation permanente sont les piliers de notre action 

et justifient que nos permanents et bénévoles rappellent à 

chacun tous les objectifs de notre mouvement. En aucun cas 

celui-ci ne peut être réduit à un mouvement de consommation. 
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Et les autres mouvements ? 

 

Le combat social est long, et la route semée de désillusions. Mais se décourager, renoncer ou abandonner 

n’est pas digne de notre mouvement. On n'est pas toujours entendus, mais notre influence est plus grande 

que l'on peut imaginer. Je fais ainsi partie au sein du Mouvement Ouvrier Chrétien d'un groupe de 

réflexion qui réunit le Syndicat, la Mutuelle, Vie Féminine, les Équipes Populaires, les Jeunesses Ouvrières 

Chrétiennes et Énéo autour de la problématique des pensions. Je suis impressionné d'une part par l'apport 

de nos experts qui maîtrisent la problématique, mais aussi par la qualité des échanges. J'ai ainsi pu 

mesurer combien ces dialogues sont fructueux, et combien les apports et réflexions de chacun 

enrichissent chaque branche du MOC. Non, la participation au débat n'est pas inutile et on nous écoute. 

 

Certes les corps intermédiaires, syndicats, mutuelles, partis politiques sont là même si tous vivent des 

moments difficiles. Raison de plus pour ne pas vivre par procuration et leur apporter notre soutien et 

notre volonté d'affronter avec eux les défis de notre temps. Face au développement des inégalités et à ses 

conséquences dangereuses pour la démocratie et l'équilibre de la société, la mobilisation de tous est 

nécessaire et notre place est au premier rang de ceux qui luttent pour davantage d'égalité et de justice 

sociale.  

 

« La Belgique va bien »…pourtant des inégalités persistent 

 

Certes la Belgique reste un pays équilibré socialement. Le coefficient de GINI, qui mesure les 

inégalités sociales, reste l’un des meilleurs d'Europe. 

 

 

 
Le coefficient de Gini est un indicateur 

synthétique d'inégalités de salaires (de 

revenus, de niveaux de vie...). Il varie 

entre 0 et 1. Il est égal à 0 dans une 

situation d'égalité parfaite où tous les 

salaires, les revenus, les niveaux de vie... 

seraient égaux. A l'autre extrême, il est 

égal à 1 dans une situation la plus 

inégalitaire possible, celle où tous les 

salaires (les revenus, les niveaux de vie...) 

sauf un seraient nuls. Entre 0 et 1, 

l'inégalité est d'autant plus forte que 

l'indice de Gini est élevé » (Insee). 

 

 

Indice de Gini par pays (plus il est proche de 0 

plus il y a d'égalité) : 

 

Suède : 0,273 

Belgique : 0,276 

Allemagne : 0,301 

France : 0,331 

États-Unis : 0,411 

Brésil : 0,519 au Brésil 

Chine : 0,601 

 

 

 
 
Mais même si la situation de la plupart d'entre nous reste enviable, nous assistons tous les jours à une 

dégradation sociale qui touche toutes les générations. Pour les seniors, la pension moyenne même 

corrigée par la GRAPA reste l’une des plus faibles de l'Europe des 15 et l'accès aux soins de santé se 

détériore et devient de plus en plus cher. Ce qui nous paraissait définitivement acquis est parfois 

insidieusement remis en cause. La passivité mènerait à la disparition de ces acquis. L'idée de 

responsabilisation individuelle en chômage, en pensions et en soins de santé est l'expression d'un néo-

libéralisme qui menace la cohérence sociale et vise principalement les classes moyennes inférieures. Il 

faut lutter contre ces idées dominantes: “on ne saura pas payer les pensions dans le futur”, “les soins de 

santé coûtent trop cher”, “les chômeurs sont surtout des gens qui ne veulent pas travailler”. Toutes ces 



  

  
 

- 5 

idées faussement de bon sens sont autant de coups portés à notre modèle social et imposent notre 

mobilisation pour éviter le détricotage de notre modèle social. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Je pense donc qu'au-delà de l'entraide, il reste nécessaire de nous mobiliser pour la solidarité. C'est la 

vocation d'Énéo. Seule une démarche collective à travers un mouvement social permet d'être efficace. 

Plus nous serons engagés ensemble, mieux nous construirons une vraie solidarité. Notre mouvement a la 

vertu de la prudence que l'âge nous a donnée ; la justice, et plus particulièrement la justice sociale, est 

dans nos gènes ; et le courage dont nous avons tant besoin, c'est chaque jour, dans toutes nos actions, que 

nous le pratiquons. Quant à la tempérance je laisse à chacun de décider s'il va commencer aujourd'hui, 

demain ou... beaucoup plus tard! 

  
 

Jean-Jacques Viseur, 
Président de la Commission Protection sociale d’Énéo  

 

  

Source : http://www.reconnexions.net 
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POUR ALLER PLUS LOIN… 

 

 

Insee, Indice de Gini. En ligne:  

http://www.insee.fr/ 

 

 

Franck P., Eraly H., (2016), « La solidarité, pour qui, pour quoi ?», Énéo Focus, 2016/06. 

 

Pour citer cette analyse 

 

Viseur J.-J., (2016), « De l'entraide à la solidarité: quel mouvement pour demain ?», Énéo Focus, 2016/10. 

 

 

 

 

 

 

 

Avertissement : Les analyses Énéo ont pour objectif d’enrichir une réflexion et/ou un débat à propos 

d’un thème donné. Elles ne proposent pas de positions avalisées par l’asbl et n’engagent que leur(s) 

auteur(e)(s). 

 

 

Énéo, mouvement social des aînés asbl 

Chaussée de Haecht 579 BP 40 — 1031 Schaerbeek – Belgique 

e-mail : info@eneo.be — tél. : 00 32 2 246 46 73 
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